
•p»;

déiensët

e^dosaii!»

!d'arbres^

.^na lés

iiineif au

is..D!aU-

nais ^ les

nfLfChent

3ra*; trè3-

»ut^ dés

)8>chiens

»iit poutr-

uelle j ils

nageant

canards^

6 échap»

•• :? , D' tr? c oc n o v. 3o3

|ient très-souvent aux chasseurs ^ car

ils ndgëht Wèé-lohg-tempsyeft vont

•quelquefois, à d^as^z graiides dis^f^n^

ces et 4'une lle.riDiîe autre ^ •!; t t

Au reste ) le babiroussa se trouvé

«lon-séatemént^'à File de'Bouro àk

Boreo^ pr^s d^Amiboiné ^ mais énéord

dans plusieurs autres endroits de l'Asie

méridionale et de PAfrique ^ comme
aux C^lébes, à Ëstpila , au^ Sénégal, à
Madagascar ; car il parolt que les san-

gliers de cette ile dont parle Flaccourt

et dont il dit que les mâles principale'*

mentant deux cornes à côté du nezj

sont des babiroussas. Nous nWons pas

-été à portée de nous assurer que la fe-

melle manque en effet de ces deux dé-

fenses si remarquables dans le mâle : la

plupart des auteurs qui ont parlé de

ces animaux, semblent s^accorder sur

ce fait
j
que nous ne pouvons ai con-

firmer ni détruire*
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